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Lettre d'information du chef d'etat-major de l'armee de Terre (destinee aux associations) N° 8 novembre 2010.

Le combat debarque

International

Soldats francais dans la valee d'Uzbin. Une

fois de nouvelles positions reconnues et

prises, il faut encore les « durcir.»

Le
defi pour toute capacite operationnelle est de

preparer la guerre de demain tout en sachant
repondre aux besoins des Operations en cours.

C'est le cas de l'infanterie au profit de sa fonction combat
debarque. Sur tous les theätres d'operation, chasseurs

alpins, parachutistes, tirailleurs, chasseurs et fantassins

protegent, patrouillent, combattent et representent souvent
la principale capacite d'action des forces deployees sur le
terrain. Iis servent un equipement qui s'adapte et evolue, fruit
d'un developpement capacitaire rnene de fagon volontariste

par l'armee de Terre. Ainsi, le deploiement d'unites FELIN
en Afghanistan est d'ores et deja programme pour la fin de
l'annee 2011 alors que les premiers VBCI viennent d'arriver
sur ce menie theätre et au Liban.

Contexte actviel

L'armee de Terre compte aujourd'hui, hors forces speciales,
vingt regiments d'infanterie qui realisent un large eventail
de missions. Ces fantassins assurent la fonction combat
debarque. Tres loin des bataillons plethoriques de 14-18,
ils ne forment plus cette masse compacte, ces poitrines de
chair qui allaient au devant du feu de l'ennemi et de l'acier
de ses ba'ionnettes. C'est aujourd'hui une composante
moderne, puissante, manceuvriere et fortement protegee
ä la fois. Elle reclame des soldats professionnels bien
entraines et parfaitement formes, ainsi que des chefs

aguerris capables de Commander des sous-groupements et
des groupements considerablement renforces. Elle conduit
dans un milieu complexe et exigeant des Operations de

nature et d'intensite tres differentes, comme par exemple
celle de contre-insurrection en Afghanistan, tout en se

preparant ä des missions plus classiques susceptibles
d'etre conduites dans le cadre d'un conflit majeur.

L'Afghanistan comme revelateur

En 2012, tous les regiments d'infanterie auront eu
l'occasion d'effectuer une mission en Afghanistan. Dans

des conditions difficiles (terrain montagneux, fortement
compartimente, combat au milieu des populations), cet

engagement agit comme un revelateur du combat debarque
moderne. En effet, sans se departir des traditionnelles
qualites de rusticite (chaque fantassin portant une

charge de plus de 30 kg comprenant gilet pare-balle et de

nombreuses munitions), de flexibilite, et de reversibilite
(capacite ä moduler sa posture et egalement la violence

utilisee), les unites apprennent surtout ätravaillerjusqu'au
plus bas niveau dans un environnement interarmes et

interarmees. Atitre d'exemple, une compagnie en mission

quitte generalement sa Forward operating base (FOB)

avec ses equipements de lutte anti-EEI (engin explosif

improvise), son detachement de liaison d'observation
et de coordination (DLOC charge de la coordination des

appuis sol-sol et air-sol), sa section de combat du genie,

son equipe de soutien medical, son equipe d'action

civilo-militaire (ACM) et ses autres moyens adaptes. La

conduite de la mission n'est certes pas profondement
transformee mais eile requiert desormais en sus une tres

importante coordination. Celle-ci repose sur des equipes
de commandement renforcees et surtout une troupe

parfaitement preparee et entrainee. Les unites doivent

notamment etre aptes, lors des combats, alors que les

fantassins sont au contact des insurges, ä declencher

des feux nombreux et puissants venant de Tartillene

(mortier de 120 mm ou canon Caesar de 155 mm), des

helicopteres (Tigre franqais ou OH58 americains) ou des

aeronefs (Rafale, F-15, bombardier B-2 ou meme AC-130

Gunship).

Le theätre afghan offre egalement l'opportunite de

deployer les equipements les plus modernes.
Ainsi, le Vehicule blinde de combat de l'infanterie (VBCI)

a ete mis en place lete dernier sur ce theätre. Ce saut dans

la modernite ne doit cependant pas masquer les excellents

Services rendus par les equipements actuels, notamment

le VAB, qui necessite peu d'adaptation (tourelleau

teleopere. 12,7 ou LG 40 mm) et reste notre vehicule

blinde le plus deploye actuellement (600 engins).
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SCORPION: se preparer au combat de demain

Revolution de la fonction combat debarque s'inscrit
bien entendu dans la globalite du programme
SCORPION. L'un des grands enjeux de ce programme
est d'optimiser le combat cooperatif en ameliorant
l'integration interarmes du combat debarque. II s'agit
ainsi d'accroitre l'efficacite operationnelle du GTIA par
une demarche globale qui integre et coordonne, des la

conception, les aspects operationnels, techniques et
financiers. Ii est a noter que SCORPION ne se reduit
pas au VBCI ou au FELIN, qui contribuera ä realiser
cette Integration en connectant le fantassin avec tous les
detachements interarmes au contact (genie, observateurs
d'artillerie, combat embarque etc.). II a aussi pour but
de rompre avec les dispendieuses habitudes du passe en
recherchant d'emblee un maximum de communalites
entre nos equipements neufs ou en cours de renovation
(motorisation, type de blindage, optronique) pour en
reduire les coüts et en faciliter ulterieurement le soutien
en service post production. Le programme SCORPION
est ainsi destine ä developper des briques capacitaires
(revalorisation de certains existants et mise en place
d'equipements entierement nouveaux), tout en anticipant
leur integration future dans ces GTIA renoves. A terme
et au travers de SCORPION, les fantassins compteront 8

regiments sur VBCI et 12 regiments sur VBMR (vehicule
blinde multiröles remplaqant du VAB). Mais surtout,
une fois debarques, appuyes notamment par le canon
mitrailleur de 25 mm du VBCI, ils pourront compter sur
la forte plus-value apportee par leur equipement FELIN
(fantassin ä equipements et liaisons integres). Iis seront
alors le redoutable fer de lance de la fonction combat
debarque.

Le VBCI dans sa version de combat d'infanterie, equipe d'une tourelle

de 25 mm.

Le Systeme de visee deportee du FEHN.

Engagement des premiers VBCI en Afghanistan, dans la valee de Tagab.
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Histoire militaire

La Suisse peut-elle se defendre seule?
Des guerres de Bourgogne ä nos jours

de Herve de Weck

Un petit pays, qui manque de matieres premieres et importe
une grande partie de ses biens de consommation, et ne
supporterait donc pas un blocus etanche, peut-il se defendre
seul contre un envahisseur puissant et determine?
Par ailleurs la neutrabte est-elle compatible avec des
conversations d'etats-majors, officieuses ou officielles,
visant ä une collaboration militaire avec un etat tiers, dans
l'hypothese d'une invasion de la Suisse?
Cette question recurrente depuis les guerres de Bourgogne
sous-tend la crise que l'armee suisse connait aujourd'hui.
Les reponses de l'auteur se veulent Celles que pourraient
donner un homme d'Etat ou encore un haut responsable
militaire, et non Celles d'experts ou de juristes preoccupes de

couper les cheveux en seize ou par leur carriere.

Herve de Weck

La Suisse
peut-elle se

defendre seule?

Herve de Weck, La Suisse peut-elle se defendre seule?,
Editions Cabedita, 2011,
160 p, Frs 36.-, parution: avril 2011.

Histoire militaire

Voir et revoir : Les portraits de la Grande
Guerre - Eugene Burnand (1850-1921)

Reouverture saisonniere du Musee Burnand, Ville-LIaute,
Moudon (ouvert de mars ä novembre mercredi, samedi et
dimanche, de 14-18 heures ou sur rendez-vous - groupes
uniquement), reouverture de l'exposition et un recente
analyse des portraits de la Grande-Guerre par le Professeur
Philippe Kaenel (www.unil.ch); publication du livre Portraits
de la Grande Guerre, lespastels d'Eugene Burnand au Musee
de la Legion d'Honneur, Presentee par Xavier Boniface,
2010 - ISBN 978-2-11-0993489 - www.ecpad.fr). Noter que
la seule «machine» representee par Burnand est le vapeur
du grand format «Leman» de la salle ä manger de l'Hötel
Victoria Glion-Caux.

Ce qui demeure de plus poignant dans cette serie de portraits
exposee dans sa version la plus complete au Musee de la

Legion d'Honneur ä Paris (www.musee-legiondhonneur.
fr) et son pret de quelques-uns de ces pastels au Musee
de Moudon, c'est l'acuite du regard. Celui du peintre sur
les sujets internationaux de son etude de portraits et de

caracteres des combattants rencontres au hasard des rendez-

vous qu'il fixe pour les seances de pauses. Mais aussi les coups
d'oeil des sujets de ces portraits. Regards au lointain, regards
fixes, regards droits, leurs yeux sont representes avec une
celebration presque cinematographique. Cette stylisation est

d'autant plus importante que pour Burnand la demarcation
de la « grande » peinture d'avec la Photographie dominante
etait une faqon de repondre ä la crise de representation
picturale classique. La centaine de pastels des « Poilus » et de

leurs allies n'en est que plus bouleversante ä voir et revoir ä

l'oree du prochain Centenaire du Premier conflit mondial.

Prof. Dr. Antoine Wasserfallen

Eugene Burnand est surtout connu pour son illustration de la fuite de

Charles le Temeraire et ses scenes rustiques suisses. II est egalement

l'auteur d'une incroyable serie de portraits de soldats de la Grande Guerre

- illustres ou anonymes: ici, Sir Edward Heaton Ellis
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